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£ ESSIEVRS, 





Nous iugeons ‘bien que vous 
aurez appris par lebruit commun, ce que les 
ficcles à venir auront peine de croire, Que 
dans letemps où 1l yauoitlieu d’efperer quel- 
ques bons effets de la Declaration que nous 
auions procurée pour reftablir l’ordre dans 
l'Eftat, & foulager la muifere des Peuples ; le 
Cardinal Mazarin a enleué le Roy de Paris a 
deux heures apres minuiét , & fait inueftir Ja 
Ville;Ce quia mis lPeftonnement & la crainte 


dans l'efprit detous les sens de bien : Etpour 
donner pretexte à vneactionfi éftragc,ila fait 


O 
écrire vne Lettre aux Preuoft des Marchäds& 


Efcheuins, par laquelle 1nousaccufe d'auoir 


eu intelligence auec les Eftrangers, pour leur 
“mettre entre les mains la perfonne du Roy, 


Qui eft vne calomnie qui fe deftruit aflez d’el- R 


le-mefme, & dont n'auons befoin de nous 
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UNE Mais de vous DRE que le def- 
fein dudit Cardinal Mazarin, n'a autre but, 
que d’opprimer & aneantir le Parlement & la 
Ville de Paris , afin par vne oppreffion com- 
munc, d'aflujettir les autres Prouinces du 
Royaume, & eftablir fa cyrannic aupon&de 
ferendre maïftre abfolu de ce qui cftle plus 
_confiderable dans l'Etat. Ce qui eft tellement 
iniufte & contraireaux Loix de cette Monar- 
chic & 4 l'authorité Royale , que nous nous 
| promettons que Vous vous employerez de 
tout voftre pouuoir pour empefchervnfi per- 
nicieux deffcin, Nousauonspour fatisfaire à 
noftre deuoir , donn£ vn Arreft par lequelle 
Cardinal Mazarin eft declaré perturbateur du 
repos public , ennemy du Roy & de fon Eftar, 
afin de deftromper les Peuples, quife pour- 
_roient laiffer furprendre aux ordres qu 11 don- 
ne fous le nom du Roy , duquel il a abufé de- 
puis plufieurs années. La Ville de Parisa leué 
_des troupes, & Monfieur le Prince de Conty, 
auec beaucoup de Princes, Ducs & Pairs,Offi- 
ciers de la Couronne , &autres Perfonnes de 
condition, font venus au Parlement declarer 
qu'ils vouloient feruir le Roy auec nous en 
cette occafion, pour arrefter le cours desen- 
creprifes dudit Cardinal Mazarin, Nous vous 

donnons 
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donnons part de ce que nous auons fait jufques 
a prefent, & del'eftat où font les chofes; Et com- 
me nous n'auons tous qu'vn mcfme intereft & 
vne mefme intention pour le feruice du Roy, 
nous efperons que vos conduites & Îles noftres 
fe rapporteront en forte, qu'il paroiftra que n'a- 
uonstous qu vn mefine cfprit. Ët comme nous 
auons defia preparé les moyens pour nous de- 
fendre contre vne telle oppreffion, nous ne dou- 
tons point que par vos prudences, vousne pour- 
uoyez au pluftoft à voftre conferuation & à !a 
noîftre; & qu'ainfi tous enfemble, agiffans d'vn 
méfme fentiment, nous affeurions celle de l'Eftat, 
empefchant vne sucrre ciuile, quin'auroit pour 
caufc que l'ambition d'vn Eftranger. Nous vou- 
lons conferuer vne parfaite intelligence auec 
vous, & demcurons; 


MESSIEVRS, 


Vos bons Freres ES amis, les Gens 
tenans la Cour de Parlement de 
Paris. Signé, DV TILLET. 


Ce 18. lanvier 16494 
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